
Mallefougasse 

 Petit village de Provence 

Histoire 
C’est une pierre Romaine découverte sur une des façades de Mallefougasse 

qui ouvre notre page d’histoire, étudiée par les archéologues elle date de 

l’époque Julio-Claudienne (-27 à + 68 a-p JC. Sous les Empereurs Auguste, 

Tibère, Caligula, Claude et Néron). 

 
Détails de l’inscription : à l’intérieur d la cartouche (TITO.IVLIO MAMAE ET TESSICO) 

Traduction : A Titus, mamae et Tessico, qui sont deux noms, le premier est Romain, le second 

est pérégrin c’est-à-dire un citoyen romain résident dans l’Empire. L’inscription au bas de la 

pierre (PB 1822) a été rajoutées en 1822 par le propriétaire de la maison ou se situe 

actuellement cette pierre est d’origine de Mallefougasse. 

 



Nous avons peu de témoignages sur la période de l’antiquité. Le territoire 

de Mallefougasse faisait partie de celui des Sogiontiques, (Sogiontii) qui 

peuplent la montagne de Lure, ils sont fédérés aux Voconces. Après la 

conquête Romaine (-125 -124 av JC) il est rattaché à la Gaule Narbonnaise. 

Au 2ème siècle le territoire est détaché des Voconces et forme une civitas 

distincte avec pour capitale Segustero (Sisteron). 

Au moyen-âge le sud-est de la Gaule est une terre Burgonde, le Roi des 

Ostrogoths, Théodoric le grand fait la conquête de la région antre Durance 

et Rhône en 510, la commune dépend brièvement de l’Italie jusqu’en 526. 

 

Il subsiste dans la partie Ouest de Mallefougasse une motte castrale, 

quelques études ont été faites dans les années 80, mais il y reste beaucoup 

d’élément à y découvrir. 

 

Vers l’an 1015 apparaissent pour la première fois les noms des trois entités 

qui sont à l’origine de notre village : Augès, Consonoves et Mallefougasse 

en effet un document du cartulaire de S’Victor ou le Pape Gélase II qui 

récence les églises du secteur évoque les noms de Augesto Consonavis et 

Malagugacia. Deux autres Papes, Alexandre III et Innocent II évoqueront 

aussi notre village. 

 
Traduction : Eglises de Mallefougasse, de Consonoves et d’Augès supérieur et inférieure. 

 

 

 



Augès : 

Le lieu d’Augès n’est pas un village proprement dit, mais plutôt une réunion 

de gros hameaux ou Jas. Dans le cartulaire de Saint Victor il y est indiqué 

deux églises haute et basse dont le prieuré Saint Georges. 

Augès est cité sous la forme d’un castrum entre 1225 et 1250. On y dénombre 

62 habitants en 1765 et seulement 6 en 1968. 

Un temps rattaché à Mallefougasse aujourd’hui cette commune est sur le 

territoire de Peyruis, Mallefougasse n’a conservé que les terres (111 hectares) 

situées au Sud du bas col ; dont Figuéry et Christol, Jas inhabités à ce jour. 

 

Consonoves : 

Le village de Consonoves plus ancien que celui de Mallefougasse est situé 

sur la partie Est du terroir de Mallefougasse, il était composé lui aussi de 

plusieurs hameaux Chapelet, la Grange, La grand pièce, les Buissières mais 

aussi le lieu-dit le Château. 

Au XIIème siècle l’abbaye Saint-André de Villeneuve-lès-Avignon possédait 

l’église et en percevait des revenus. Le Seigneur en était le Compte de 

Provence, en 1296 il cède le droit d’albergue à l’Evêque de Sisteron. 

En 1391 ou 1392 le castrum de Consonoves est détruit, le site est indiqué 

comme déserté en 1440 et le reste jusqu’à la fin de la guerre de Cent Ans. 

Consonoves ne retrouvera jamais son ancienne importance. A la veille des 

guerres de religion les fortifications du château sont toujours en ruines, et 

seules cinq ou six granges sont habitées. 

Le 8 décembre 1395 un compromis et une sentence arbitrale furent établis 

entre l’abbé de Cruis Seigneur de Montlaux. Ils précisaient que les habitants 

de ce lieu étaient tenus de donner à ce dernier un quartier de bêtes fauves 

qu’ils prendront sur les terroirs de Cruis, Consonoves et Mallefougasse, à 



savoir, cerfs sangliers et ours. Il y a toujours sur Mallefougasse un vallon 

des Oursières. 

Le 21 avril 1436 la terre de Consonoves et le bois Croumpat venaient par la 

suite d’un arrangement pris avec l’évêque d’être adjugées en toute propriété 

à la ville moyennant une redevance annuelle de 50 florins. Cette transaction 

fut passée dans le cœur de l’église de Cruis le 25 avril 1436, les signataires 

en étaient Noble Antoine Bermond Seigneur de Claret et Jean Gaubert, 

assistés de deux notaires, Jean de Quinson et Prioret Laudet. Quatre jours 

plus tard, Robert Dufour évêque de Sisteron abandonna au profit de la 

communauté de Sisteron les bois Croumpat et de Consonoves ainsi que la 

haute juridiction que possédait Cruis. 

Au XIIIème siècle, c’est abbaye de Cruis qui en contrôle tout le territoire. 

Tout au long du moyen-âge et même après des conflits opposent l’abbaye de 

Cruis propriétaires des forêts de Consonoves et bois Croumpat (bois acheté 

en Provençal) aux populations extérieures et en particulier les Sisteronais 

qui viennent se fournir en bois de chauffage ou de construction. Finalement 

en 1436, les bois sont cédés à Sisteron, mais l’abbaye garde ses droits sur 

justice et les terres arables. 

Le 21 septembre 1439 Consonoves est incorporé au baillage de Sisteron, un 

document fait par le Roi René au château ce Capoue à Naples en Italie. 

Un document en date des 6, 7 et 8 novembre 1721 relate la visite du terroir 

de Consonoves, cet inventaire est fait pour évaluer les dégâts occasionnés 

par divers animaux dans les bois de la commune, à la demande de la 

Marquise Anne Daveussian veuve de Jean-Joseph-Antoine de Glandevès, 

Chevalier et Marquis de Niozelles et Consonoves. Ce document permet de 

situer exactement l’emplacement de la commune de Consonoves. En voici un 

extrait ; au levant (Est) la commune de Montfort, au midi (Sud) la commune 

d’Augès et au couchant (Ouest) la commune de Mallefougasse. Les détails 

de cette visite permettent de situer l’emplacement de l’’église de Consonoves, 

« ou il y a une vieille masure qui était autrefois l’église de Consonoves ». 



1776 : un accord est trouvé entre les habitants de Consonoves et 

Mallefougasse afin de régler les litiges de fonctionnement de l’église de 

Mallefougasse, il est signé au château de Consonoves entre tous les 

habitants des deux communautés. 

Populations de Consonoves : 1540 et 1665 ¼ de feu, après 1665 le village 

ne fut plus affouagé (imposé). 

 

Mallefougasse :  

La localité de Mallefougasse appartient au Vicomtes de Sisteron jusqu’en 

1045, puis elle est partagée entre l’abbaye Saint-Victor de Marseille et les 

chanoines de Forcalquier. En 1118 il est donné à l’abbaye Saint-André de 

Villeneuve-lès-Avignon qui possède le prieuré Saint Jean-Baptiste de 

Mallefougasse. L’église passe ensuite sous le contrôle de l’abbaye de Cruis. 

 
Linteau de l’église en date de 1653 

Le document le plus ancien que nous possédons et le testament de Jacques 

Gaubert à son épouse et ses enfants il date du 19 septembre 1654. 

La vie à Mallefougasse est dure et difficile, le village est situé à 700m 

d’altitude, les terres sont peu productives, les conditions climatiques 

compliquent les cultures et l’élevage (petit âge glaciaire de 1260 à 1850). La 



culture de l’olivier y est impossible, seule l’huile de noix est pressée dans le 

moulin du village.  

Le problème le plus difficile à Mallefougasse, c’est qu’il n’y a ni rivière ni 

sources pour alimenter le village, seul un puits (22m de profondeur) et le 

secteur du lavoir sont alimentés en eau, mais ce dernier ne coule pas toute 

l’année. Pour essayer de pallier à ce manque d’eau, des citernes récupérant 

l’eau de pluie sont installées dans toutes les maisons du village. C’est ce 

manque d’eau qui sera à l’origine de la désertification de Mallefougasse ou 

il ne restait plus que 22 habitants au recensement de 1968. Elle n’arrivera 

au robinet qu’en 1970. 

 

Puits de Mallefougasse. 

Les évêques de Sisteron, Louis de Thomassin en 1717 et Pierre-François 

Lafitaud en 1724, prêtèrent hommage au Roi de France pour la seigneurie 

de Mallefougasse. Ils la possédèrent jusqu’en 1790. 

La Dame de Bernier veuve et héritière de Charles de Gratian vendit sa part 

de la Seigneurie de Consonoves à Jean-Joseph-Antoine de Glandevès. Sa 



veuve Anne d’Arcucia, fille de Pierre d’Arcucia prêta hommage pour cette 

terre en 1723 au nom de son fils Pierre-Gaspard de Glandevès qui dut la 

transmettre à la famille d’Albertas de Gémenos. Jean-Baptiste d’Albertas 

premier président au Parlement de Provence, fils de Henri-Reynaud 

d’Albertas possédait toute la seigneurie en 1751. 

Après la Révolution la division administrative s’organisa sur de nouvelles 

bases, Consonoves fut rattaché à Mallefougasse et au canton de Saint 

Etienne, arrondissement de Forcalquier. 

1744 : création d’une école communale par le Sieur Germain provicaire. 

2 décembre 1851 ,23 habitants de Mallefougasse sont condamnés pour avoir 

défendu la République contre le coup d’état de Louis Napoléon Bonaparte, 

dont Jean-François Ailhaud instituteur du village, qui fut déporté en 

Algérie aujourd’hui la salle communale porte son nom. 

Population de Mallefougasse : 1665 ½ feu ; 1698 ¼ de feu ; 1728 et 1778 

½ feu ; 1864, 162h ; 1815, 183h ; 1827, 217h ; 1837, 214h ; 1847, 221h ; 

1857, 233 habitants à compter de cette date la population du village ne va 

faire que décroitre, les difficultés nourricières, les familles trop nombreuses, 

l’exode rural, le début de l’industrialisation dans la vallée de la Durance, 

l’attrait des grandes villes, les deux guerres mondiales, la grippe de 1919,  

1914/1918 : la première guerre mondiale fut une douloureuse période pour 

Mallefougasse, 10 de ses enfants y sont morts et 52 hommes furent mobilisés 

durant cette période le village comptait 150 habitants en 1911, ils ne seront 

plus que 95 dix ans plus tard.  



 
Les habitants de Mallefougasse avant 1907, devant l’église Saint-Jean Baptiste et le puits. 

 

Entre les deux guerres la désertification du village va se poursuivre, la 2ème 

guerre mondiale fut elle aussi une période douloureuse pour notre village. 

En 1968 Mallefougasse ne comptait plus que 22 habitants, de nombreuses 

habitations étaient en ruines. Ce n’est qu’à partir de 1970 que 

Mallefougasse commença à de nouveau prospérer, en effet le passage d’une 

conduite d’eau pour alimenter la base des missiles nucléaires entre la 

Durance et le plateau d’Albion permis aux villages traversés d’avoir un 

quota d’eau potable. 

En 2018 nous étions 328 Fougassaises et Fougassais. 



 
1970 le village est dans un triste état. 
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